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89150 DOLLOT

Tél : 06 21 18 56 21

PROJET de tuerie abattoir volailles bio

1) Géolocalisation du projet :


Implantation d'une tuerie sur la commune de Dollot, parcelle W 133, lieu dit la renauderie.


Surface au sol : abattoir en lui même : 112 m2




appentis et aménagement ( chemin accès) extérieur : 35 m2


soit environ 150 m2 au sol

CF emplacement sur plans joints

2 ) Activité : 


- Le statut retenu est celui d'une tuerie. Il se caractérise par un cadre d'activité très restreint : abatttage des volailles issues de la ferme uniquement, commercialisation limitée à un rayon de 80 km à vol d'oiseau. Le nombre de volailles abattues chaque semaine ne doit pas excédé 500 équivalent poulet.


La tuerie ne nécessite pas dans un premier temps de déclaration des installations classées pour la protection de l'environnement (ICPE). Le seuil maximal est fixé à 500 Kg équivalent carcasse/jour. Avec un nombre moyen de 300 volailles/semaine, et un poids de carcasse moyen de 1,6 Kg, les 500 Kg ne sont pas atteints. Cependant, je désire tout de même déclarer auprés de la DDCSPP cette tuerie afin d'envisager une éventuelle hausse d'activité, ou de semaines plus chargées ( fêtes de fin d'année). J'ai donc contacté le service environnement de la ddcspp qui m'a renvoyé vers les services de la commune pour la collecte des eaux usées. 

Pour information, toute autre effluent sous produit d'abattoir sera traité par une filière de traitement spécifique ( équarissage)


Toute tuerie est agréée par les services vétérinaires ( ddscpp). Après plusieurs rencontres, ces derniers m'ont accordé leur accord de principe. Ils seront donc garants du bon fonctionnement sanitaire de la tuerie et viendront controler régulièrement le bon entretien des installations et la qualité du travail réalisé.


- Espèces traitées : poulet, poule, pintade, dinde, canard et canette, chapon, poularde et oie toutes sont certifiées en agriculture biologique et nourries avec les céréales de la ferme.

L
- Abattage, transformation première et mise sous vide, emballage.

· - Volume hebdomadaire approximatif : 300 volailles/semaine en moyenne, 47 semaines/an


- 1 journée d'abattage/semaine

3 ) Besoins /Viabilisation :


Les besoins en éléctricité sont estimés à 60 KW ( au maximum) Cette estimation sera certainement revue à la baisse lorsque l'étude sera complète.


Toute tuerie nécessite le raccordement à un réseau d'eau potable afin de garantir la qualité sanitaire des produits abattus.


Pour ces deux points, le raccordement se fera sur la « grande rue », entre le n°4 et le n°6


Un chemin d'accés sera réalisé sur la parcelle w133 concernée.

4 ) Assainissement :


Après recherche, voici quelques éléments pour caractériser l'eau en sortie d'abattoir :


Chiffre récupéré suite à analyse dans une tuerie à équipements et fonctionnement similaire.


- Analyse quantitative : 

consommation d'eau moyenne /volailles, incluant le proccess d'abattage et le nettoyage des locaux : 

6 litres/volaille, soit 2,1 m3/semaine( en se basant sur une hypothèse de 350 volailles/semaine), soit environ 98 m3/an. Cela correspond à titre indicatif à la consommation d'eau d'une famille de 4/5 personnes.


- Analyse qualitative des eaux en sortie d'abattoir : 

Pour information, les différents types de déchets ( sang, plumes, viscères, pattes et têtes, carcasses et peau) sont collectées et enlevées en vue d'un traitement par des filières appropriées. Les effluents liquides sont donc composés d'eau de lavage et de résidus d'abattage ( sang, graisses et quelques matières grossières, dont la taille n'excède pas 8 mm).

Dans le tableau ci dessous, vous trouverez dans la partie gauche les principales caractéristiques des eaux en sortie d'abattoir, et dans la partie droite les principales caractéristiques des eaux usées domestiques.



Concentration en mg/litre


concentration en mg/litre



eaux sortie d'abattoir



eaux usées domestiques

MES


430





600

DCO


880





900

DB05


410





400

NTK


72





93

Ptotal


6,9





2

Interprétation : 

Globalement, les eaux usées d'abattoir sont d'un point de vue qualitatif proches des eaux usées domestiques. Seul le Phosphore total se trouve en quantité supérieure dans les eaux d'abattoir.

La DCO est peu élevée pour des eaux d'abattoir : ces chiffres bas sont expliqués par un process artisanal où les sous produits d'abattage sont séparés et collectés manuellement tout au long de la chaîne.

En conclusion, les flux globaux des eaux en sortie d'abattoir ( concentration*consommation)se rapprochent des flux des eaux usées domestiques d'une famille de quatre personnes.

Dans tous les cas, les niveaux de pollution des eaux usées d'abattoir sont bien inférieurs à ceux préconisés dans l'arrêté du 21/07/2007 pour l'activité abattage(K160).

Etant donné les caractéristiques du lieu d'emplacement, une cuve de stockage de 3 m3 environ collectera les eaux, et une pompe de relevage permettra de remonter ces eaux jusqu'au niveau de collecte communale.

CF plan joint

J'espère vous avoir fourni tous les éléments nécessaires à la compréhension du projet. Celui-ci est la suite logique des activités menées sur la ferme depuis 10 ans, et respectera, comme les bâtiments et les activités actuelles, un aménagement répondant aux normes réglementaires, mais aussi à  l'esthétisme des lieux.

Je reste bien entendu disponible à chacune de vos questions ou remarques.

